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Madame la commissaire, messieurs ,dames, bonsoir. 

 

C’est à titre de résident de la rue Northmount à 150 pi des terrains de l’hôpital Ste-Justine 

que je viens ce soir déposer ce document, dans le cadre des audiences pour le projet GES. 

 

Mon but premier en ce faisant est de participer de façon positive   à la démarche 

collective de qualité de vie du quartier et des besoins de la collectivité de notre province 

pour les soins des mères et des enfants. Je n’ai quant à moi et bien des gens à qui je parle 

dans mon voisinage aucune réticence à la finalité de l’exercice. Ste-Justine peût et doit 

s’agrandir, c’est une réalité absolument incontournable. Je le sais pertinemment mon 

épouse et moi-même y travaillons depuis 30 ans, j’y suis né et j’y ait été hospitalisé nos 3 

enfants y sont nés. 

Il est aussi pertinent de souligner mon très grand plaisir de vivre dans ce quartier depuis 

14 ans mais j’y circule et le fréquente depuis plus de 40 ans. J’adore cette endroit avec 

ces grandes institutions, la montagne, l’oratoire, le quartier le plus densément peuplé du 

québec et toute cette fébrilité et ce bouillonnement culturel tissé par  la trame humaine et 

urbaine  de côtes des neiges -ndg. Je suis né à Montréal, j’aime à dire que je suis un 

urbanisé total, j’aime ma ville,ce qui n’est pas vil. 

Pour ce qui est des différents grands éléments du projet GES, j’apprécie l’effort fait pour 

l’intégration urbaine fort soucieuse d’une amélioration des déplacements piétonniers et 

géographique.(axe est-ouest de l’aménagement ellendale et axe nord-sud du côtes ouest 

de l’hôpital. Un effort notable pour les petits et grands arbres partout, pas de problème 

pour moi. 



Je souscrit aussi au difficile choix d’un stationnement grossit au testostérone. Je 

comprends très bien les arguments des opposants et la démarche de toujours minimiser 

l’utilisation simpliste du véhicule automobile ( un char, un passager). Ces mauvaises 

habitudes d’un autre temps  doivent être diminuer par toute la panoplie des moyens 

énoncés et qui sont connus. Mais le désir et la réalité des choses prennent du temps à se 

rejoindre. J’ai personnellement trop vu de mamans et de parents se ramasser avec des 

billets de stationnement parce que découragés de tournée en rond, paniqués totalement 

parce qu’incapable d’être à l’heure à un rendez-vous ultra important attendu depuis des 

mois en essayant courageusement de s’extirper du chaos urbain. De plus les temps des 

parcomètres sont un  piège à con. Qui va lâcher son enfant pour aller mettre 2$ dans le 

parcomètre parce que le 2 heures est échu .Un stress de plus qui s’ajoute à tous ceux 

d’une visite à l’hôpital. La ville de Montréal a une profonde réflexion à faire sur ses 

politiques de parcomètre dans une zone urbaine ou les malades essaient de se faire 

soigner. En plus on joue au chat et à la souris pour leur soutiré 45$ d’infraction au 

stationnement. Là aussi un peu d’intelligence et de sensiblité aiderait.Nous sommes dans 

le quartier avec la plus grande concentration d’institution hospitalières au québec tout de 

même. 

C’est ce que je signife en disant aussi que la tolérance des gens du quartier à l’égard du 

rôle provincial de l’institution se doit d’être dans ce délicat dossier. Les mères et les 

enfants du québec qui viennent à Ste-justine n’arrivent pas toute par le métro dans une 

belle journée d’été splendide ou il fait bon de rouler avec le carosse  sur le pourtour de la 

faculté d’architecture et à coté des HEC. Ça c’est la vision bucolique d’une réalité qui 

n’arrive que très rarement. Le stationnement de Ste-justine  dont l’impact est contrôlable 

pour la qualité de vie des citoyens est absolument crucial et primordial pour la clientèle 

de Ste-justine. Le premier vrai pas du développement de Ste-Justine passe par 

l’agrandissement de son stationnement pour une question d’accessibilité de la clientèle. 

Avant tout.  

Il va de soi qu’un suivi serré des promesses d’implantation de ce dit stationnement se doit 

d’être aussi. Si on me dit qu’au permis il y aura ‘X’ places pour la clientèle je ne veux pas 

en voir moins à la fin. Honnêteté et rigueur vont de pair ainsi que transparence et 

information. On en fera faire une visite de ce stationnement à tous les citoyens du quartier 



pour bien montrer que l’institution a tenu ses promesses, au niveau du nombre de place 

au client et des équipements mécaniques modernes pour le contrôle des gaz, et des 

concepts de construction visant à des excavations les moins incommodantes possible,  

Moins incommodantes possibles pour le porte-monnaie des contribuables, nous tous 

chers amis. Alors j’appuie cette démarche. Avec cette sensibilité et cette franchise, aucun 

compromis n’est inatteignable. 

 

Maintenant les mots il faut parler des mots que l’on utilise pour regarder ce grand projet. 

Lors de la séance du conseil d’arrondissement de février, un résident de la rue ellendale a 

parlé du Viol de son territoire, pour exprimé ses inquiétudes quant au projet. En parlant 

de la modification du règlement de zonage concernant l’édifice qui serait construit sur ce 

qu’on appelle l’ilôt 3 dans les documents de HSJ. Il est bien certain que rien du tout et un 

immeuble de 4 étages il y a une différence. Mais il faut faire attention aux enflures 

métaphoriques et aux hyperboles enflammées Ça n’aide en rien à la compréhension des 

choses 

Maintenant venons-en au volet environnemental. 

À ce chapitre je pourrais personnellement parler de l’assassinat de ma quiétude dans 

chacun des 1850 derniers jours à cause des bruits provenant d’une tuyère reliée à la 

mécanique du quadruplex de pompes à succion de la centrale thermique située sur la rue 

Hudson. Document à l’appui Mme la commissaire, dépôt d’une demande de vérifications, 

par la suite inspection de la Ville qui ont fait un excellent travail, émission d’un certificat 

d’infraction, une tentative de ste-justine qui a totalement tombé à plat et par la suite dans 

les dossiers non suivis de la ligne 1-800 oublions qu’il y a un problème. Ce qu’il y a de 

plus odieux dans ce dossier pourtant d’une simplicité stupéfiante, c’est qu’il y a eu au 

cours des 5 dernières années un désir sincère de ne pas régler. À coup de silence, de 

laxisme, de manque de bonne volonté, on a laissé ça trainer 5 ans entre toutes les chaises 

de ceux et celles qui trouvaient que ce n’était pas important. C’est l’attitude qui blesse le 

plus dans ce cas-ci. Il y en a eu d'autres, mais ça a fini par se régler, mais dans des délais 

de presque deux ans. La preuve de la tolérance des citoyens à l,égard de l’institution n’est 

plus à faire. Je citerais à ce propos entre autres 7 mois d’été ou 5 camions 60 pi. réfrigérés 

faisaient ronronner leur grosse mécanique 24 h par jour. Les gens avaient très bien saisi la 



dynamique de la situation et accepter l’inconfort que cela créait, c’était pour la rénovation 

des salles réfrigérées de la cuisine centrale.  

Mais de la part des autorités de l’établissement, L’indifférence et le mépris se reflètent 

dans certains paradoxes. D'une part, on prêche sur toutes les tribunes le souci 

environnemental de l’établissement. Mais pour les gestes, on repassera. L’établissement 

possède 16 énormes appareils de climatisation disséminés sur différents blocs et à 

différentes hauteurs il n’y en a que 2 sur 16 qui ont des écrans parre-bruit. Ici je vais être 

très clair, cela est totalement inadmissible, Mme la commissaire. Il n’y a que le dernier 

projet, celui de l’agrandissement de l’urgence où on a procédé à une installation d’un 

écran parre–bruit pourtant si simple.L’année dernière Ste_Justine fait pour 3.8 millions 

de travaux interne. 

Elle a fait rénover sa salle de réception au coût de 150,000$ dont 50,000$  pour le bois 

qui lambrisse les murs. Les citoyens du quartier sont en droit de s’attendre que sur 1 $ 

milliard de budget des 5 dernières, on ait au moins prix quelques milliers de $$ on parle 

de 20K$ environ je pense, et qu’on ait réglé le problème du bruit sur la rue hudson et 

Northmount et cela depuis d’année.Qu’on ait mieux contrôler et gérer aussi celui des gros 

refroidisseurs industriels sur les toits. Hélas non c’est mal connaître la force d’inertie de 

la mauvaise volonté, camouflée à coup de ligne 1-800 appelez nous on vous aime. Ça 

c’est le respect madame la commissaire et là ça a manqué méchamment dans ce dossier.  

Quant à l’assassinat de ma quiétude je dégonflerai l’hyperbole en disant que tout ceci est 

tout de même très incommodant mais c’est l’attitude de l’institution qui est encore le plus 

triste dans ce cas. Et j’espère que tout ça se réglera une fois pour toute et ce  le plus tôt 

possible.La ville est fautive auss, pour quoi émettre un certificat d’infraction et ne pas 

avoir forcé ste-justine à agir avec célérité. La ville ce sont nos taxes et les hôpitaux aussi, 

il est toujours difficile pour un payeur de taxes de faire rire de lui avec ses propres taxes. 

N’est-ce pas? 

 Alors madame la commissaire puisque le temps file j’essaie de conclure ainsi. En tant 

que résident demeurant à une encablure de ce grand vaisseau de la santé des mères et des 

enfants du québec de cette grande institution provinciale cruciale pour le présent et 

l’avenir des générations futures je dis un grand oui à ce projet audacieux, intelligent et 

incontournablement nécessaire. Le Chu Ste-Justine doit donner le ton et démontrer ce  



que doit être l’équilibre entre une institution de santé cruciale, un milieu institutionnel 

imposant et une trame urbaine fortement résidentielle et très densément peuplé. Il faut 

tendre avec une détermination et une énergie commune à réaliser cette équilibre de la 

qualité de vie environnante et de l’agrandissement et la modernisation de l’institution. Il y 

a là un très beau défi.Je dis qu’avec un grand respect, une ouverture, une honnêteté réelle 

nous tous collectivement pouvons faire un succès de ce défi historique. Nous avons la 

faculté d’architecture, l’école polytechnique et si ça se mêle dans les chiffres il y aura 

toujours les HEC.  Avec toute cette concentration unique d’expertise comme société nous 

devons  et allons réussir ce projet et nous comme citoyens auront et seront toujours à 

l’écoute des solutions pronés au cours de ce long parcours collectif qui doit s’amorcer. 

Nous serons là pour être des partenaires et des alliés pour aider à trouver des solutions 

avec vous. Ste-Justine est en détresse institutionnelle, elle doit procéder à cette 

modernisation qui nécessite le rajout de 500,000 pi carré de plus. Naturellement j’ai été 

très étonné l’autre jour en apprenant de la bouche de la direction générale de l’hôpital que 

notre institution ne s’agrandissait pas qu’elle se modernisait, que 1/2 million de pi. carré 

de rajout d’édifice c’est seulement une modernisation ..Qu’est-ce que ça va être lorsqu’il 

se mettront à s’agrandir. Blague à part ce type de circonvolution syntaxique n’a pas à 

être. Nommons un chat un chat, c’est meilleur pour tous. Ceux qui se font sérénader ce 

type de bêtise comme si on nous prenait pour des caves, n’apprécient pas et le sérénadeur 

, ce qu’il se dit comme menterie ne nous intéresse pas. Il doit s’en tenir honnêtement et 

rigoureusement au fait. La vérité madame la commissaire apporte toujours les gens et les 

choses plus loin, plus aisément 

En conclusion j’adhère et j’approuve totalement le projet. Certains résidents du quartier  

ont le lien de confiance fragile ou brisé, mais Ste-justine à mon avis saura réparer ce lien 

ténu car tel est sa mission : prendre soin des gens y compris ses résidents qui l’entourent 

de leur grande tolérance, de leur patience et de leur respect quat à sa mission unique.  

Merci madame la commissaire de m’avoir permis de m’exprimer. 

 

René Després. 

Séance du 12 mars 2007 Égise Saint-Kevin 

 



 


